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tre des inconveniens , dont ils font eux-mémes la canfe,
Il ot plus que probable, que les Cours étrangeres
Youdront Voir , quel fera ic Refultar de vos Délibe-
rvations, ¢& comme Vous pouvex étve [urs de ma
conflance ¢ de ma fermete’, & qu'ancunes [ugge-
Bions on infinuations malicienfes on ma! fondées, ne
Sferont capables de me faive yenoncer a mesintentions
prefentes, je me repofe au(fi entierement fur Votre
Sageffe & fur wotre union, pour convaincre le mon-
de, que toutes ces intrignes (& tous ces deffeins per-
aicienx , waitererone jamais U affeition , I barmonie 5
& la bonue intelligence qui ont jujqu's prefent fiub-
fifté, 'é' qui ( '¢fpere ) [ubfifteront toujonrs, entre

moi ¢ mon Parlemeqzt.

Aprés ce Difcours le Roi retourna au Palais de
St. James, & fur la propofrion du.Comte de Pe-
tesboroug, les Dairs rélolurent unanimement de
remercier le Roi par une”Adrefle trés~foumife, qui
lui furprefentée le 2, & dont voici la teneur.

TRES-GRACIEUX SOUVERAIN,

NOM les trés-humbles & trés-fideles Sujets de

vitre Majefté, les Seignenrs [pirituels & rem-
porels affemblez. en Parlement , demandons la permif
fion de remercier trés-humblement V. M. de [a trés-
gracienfe Harangue émande du Trine, ¢ de la feli-
citerfur Uheurenfe arrivée du Prince de Galles dans
la Grande-Bretagne. Nous devons, SIRE, ce bon-
bewr & votre tendreffe paternelle ; & fa prefence
#'honore pas moins cette Chambre, qu'elle comble
wos fideles Sujets d'une veritable allegreffe.

Les ouvertures quwil a plts a V. M. de nous
faire touchant la [ituation prefente des affaires pus
bliques la [atisfaction qu'elle a en ln bonté de nous
donper , & qui ef8 toute celle que nous devions rai-
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